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L’or : des origines antiques aux 
enjeux contemporains d’un 
approvisionnement responsable

Le présent article apporte un éclairage historique et une vue d’ensemble des réalités actuelles de 
l’approvisionnement en or, avant de mettre en lumière les activités de l’association Swiss Better 
Gold, ainsi qu’une init iative susceptible de servir de base à une session de formation dédiée aux 

membres de la Société suisse de chronométrie.

Swiss Better Gold Association - SBG
Diana Culillas - CEO
Chem. des Couleuvres 8B, CH - 1295 Tannay
info@sbga.ch – www.swissbettergoldassociation.ch

Une association se présente

L’or n’est pas seulement un matériau patrimonial en horlogerie, c’est également une matière première stratégique dont 
l’approvisionnement influence de plus en plus la réputation des marques, la conformité réglementaire et la résilience à long 
terme. À mesure que les exigences en matière de traçabilité, d’empreinte carbone et d’approvisionnement responsable s’in-
tensifient, les professionnels de l’industrie horlogère suisse sont appelés à approfondir leur compréhension de l’origine de l’or 
et de ses chaînes d’approvisionnement.

L’or fascine l’humanité depuis des millénaires. Il a été symbole de beauté, de richesse et de pouvoir, mais aussi moteur de 
stabilité financière, de croissance économique, d’innovation, de migrations et, plus récemment, d’approvisionnement respon-
sable. Aujourd’hui, alors que les discussions autour de la durabilité s’intensifient, comprendre d’où vient l’or, comment il est 
produit et quels impacts il laisse derrière lui n’a jamais été aussi pertinent.

Voici un bref voyage à travers l’histoire de l’or et l’évolution de ses méthodes d’extraction, qui se conclut par la présenta-
tion d’une initiative suisse contribuant à façonner l’avenir d’un or responsable.

Fonderie artisanale au Pérou © SBG

mailto:info%40sbga.ch?subject=
http://www.swissbettergoldassociation.ch
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Un métal précieux aux racines antiques

Le premier or utilisé par l’être humain n’a pas été extrait, 
il a été trouvé. Les civilisations anciennes collectaient des 
pépites dans les lits des rivières pour les transformer en 
ornements et en objets sacrés. Les Égyptiens considéraient 
l’or comme la chair des dieux, tandis que les premières 
sociétés mésopotamiennes l’utilisaient pour fabriquer des 
artefacts cérémoniels. Selon la carte figurant sur le Papyrus 
de Turin, on recensait pas moins de 1300 mines de ce type 
dans l’Égypte antique. La plupart étaient sous monopole 
d’État et exploitées principalement par des prisonniers et 
des esclaves. Vers 2000 av. J.-C., la demande en or était 
telle que les Égyptiens commencèrent à l’extraire de manière 
organisée : c’est ainsi que débuta la première « ruée vers 
l’or ».

Les techniques d’extraction étaient simples et rudimen-
taires, mais efficaces pour l’époque. La méthode la plus 
ancienne consistait à extraire l’or brut des sables aurifères, 
appelés « or de rivière ». Le sable contenant de l’or était 
placé dans un sac confectionné à partir de toison animale. 
De l’eau était versée dans le sac, puis celui-ci était vigou-
reusement agité par deux hommes. Le métal, plus lourd, se 
séparait du sable. Lorsque l’eau était évacuée, elle empor-
tait les particules légères tandis que l’or restait accroché à la 
toison. Le principe était le même que celui des techniques 
modernes d’orpaillage : retenir les matériaux lourds et élimi-
ner les sédiments plus légers.

À l’époque romaine, l’extraction de l’or devint un véri-
table exploit d’ingénierie. Les Romains développèrent des 
techniques d’exploitation hydraulique, acheminant l’eau 
par aqueducs pour éroder des collines entières. Des sites 
comme Las Médulas en Espagne portent encore les traces 
de ces premières opérations proto-industrielles.

De la rareté aux ruées mondiales

Au Moyen Âge, l’or était rare en Europe, limitant l’ex-
pansion économique. Cette rareté incita certains savants, 
convaincus que la « transmutation » d’une substance en une 
autre était possible, à tenter de transformer le plomb en or.

Elle alimenta également l’âge des grandes explora-
tions, les puissances européennes cherchant de nouvelles 
sources de richesse. L’arrivée des conquistadors espagnols 
dans les Amériques modifia profondément les flux mondiaux 
d’or. Les effets de cette période tumultueuse sont encore 
visibles aujourd’hui dans de nombreux pays producteurs 
qui cherchent à formaliser et professionnaliser le secteur 
afin d’en faire un véritable moteur de développement éco-
nomique.

Le XIXe siècle ouvrit un nouveau chapitre : celui des ruées 
vers l’or telles que relatées dans les ouvrages historiques. La 

Californie, l’Australie et l’Afrique du Sud attirèrent des milliers 
de chercheurs de fortune. Ces ruées accélérèrent le déve-
loppement des techniques minières industrielles et transfor-
mèrent des régions entières, posant les bases de l’industrie 
minière à grande échelle actuelle.

Pourquoi l’or reste essentiel

L’or occupe une place centrale dans la société moderne, 
la joaillerie demeurant son usage le plus visible et le plus 
important, représentant environ 50 % de la demande mon-
diale.

Pour l’industrie horlogère suisse en particulier, l’or 
demeure un matériau emblématique, non seulement pour 
les boîtiers et les bracelets, mais aussi comme symbole de 
durabilité, de prestige et de maîtrise technique. Son utilisa-
tion dans des garde-temps de haute valeur place la question 
de l’origine et de la traçabilité au cœur de la responsabilité 
des marques et de leur compétitivité à long terme.

Au-delà du secteur horloger et joaillier, l’or constitue 
un actif stratégique détenu par les banques centrales du 
monde entier comme réserve de stabilité et de valeur à long 
terme. Il est largement perçu comme une valeur refuge, car 
il tend à conserver sa valeur lorsque les marchés deviennent 
instables. 

Contrairement aux devises ou aux actions, il n’est pas 
lié à la performance d’un gouvernement ou d’une entreprise 
en particulier, ce qui lui confère une résilience en période de 
tensions économiques ou géopolitiques. Les investisseurs 
se tournent souvent vers l’or lorsque l’inflation augmente ou 
que la confiance dans les systèmes financiers s’affaiblit. Sa 
longue histoire en tant que réserve de valeur fiable renforce 
cette confiance.

Le métal est également essentiel pour les implants médi-
caux, les équipements de diagnostic modernes et certains 
traitements contre le cancer. En raison de sa conductivité et 
de sa résistance à la corrosion, il est indispensable à l’élec-
tronique et aux composants de haute précision.

Ces usages variés soulignent la position unique de l’or, 
à l’intersection de la culture, de l’industrie et de la finance 
mondiale. Ils rappellent aussi une évidence : un accès fiable 
à l’or est essentiel à notre économie.

Cependant, si notre objectif est un monde plus durable, 
nous devons dépasser la seule question de la sécurité d’ap-
provisionnement et considérer les impacts sociaux et envi-
ronnementaux plus larges liés à l’extraction de l’or.

Pour une industrie comme l’horlogerie suisse, où les 
métaux précieux représentent à la fois une valeur matérielle 
et un capital réputationnel, sécuriser des chaînes d’appro-
visionnement responsables et transparentes n’est pas seu-
lement une considération éthique : c’est un impératif straté-
gique.
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Trois façons d’obtenir de l’or aujourd’hui

L’approvisionnement moderne en or provient de trois 
sources principales, chacune présentant ses opportunités et 
ses défis.

1. L’exploitation minière industrielle à grande échelle 
(LSM) 

Il s’agit de la principale source d’or nouvellement extrait 
(environ 60 %). De grandes entreprises exploitent des mines 
à ciel ouvert ou souterraines, en utilisant des analyses géo-
logiques avancées et des équipements lourds. La cyanura-
tion est la méthode d’extraction la plus courante, permettant 
de récupérer des particules d’or microscopiques à partir du 
minerai.

Dans de nombreux pays, l’exploitation industrielle est 
fortement réglementée, avec des études d’impact environ-
nemental et des exigences en matière d’engagement com-
munautaire. Elle reste toutefois sous surveillance concernant 
l’utilisation des sols, la consommation d’eau, la gestion 
des résidus miniers et les relations avec les communautés 
locales.

2. L’exploitation minière artisanale et à petite échelle 
(ASGM)

L’ASGM représente environ 20 % de la production mon-
diale d’or et fait vivre près de 20 millions de personnes, 
soit environ 80 % de la main-d’œuvre du secteur extractif. 
Elle est particulièrement importante en Amérique latine, en 
Afrique et en Asie, où l’activité minière est devenue le deu-
xième employeur rural après l’agriculture.

Ces mineurs travaillent souvent de manière informelle, 
utilisant des outils simples tels que des battées, des sluices 
ou de petits broyeurs. L’ASGM constitue un moyen de 
subsistance essentiel mais, en raison de son caractère 
souvent informel, elle est associée à des conditions 
de travail précaires et à des risques environnemen-
taux, notamment liés à l’utilisation du mercure. Avec 
un accompagnement approprié, elle peut toutefois 
devenir un puissant moteur de développement local 
dans les pays producteurs.

3. L’or recyclé ou retraité

Le recyclage à partir d’anciens bijoux, d’équipe-
ments électroniques et de déchets industriels joue un 
rôle croissant. Chaque smartphone ou autre appa-
reil « connecté » contient quelques grammes d’or et 
d’autres métaux précieux. Leur récupération s’ins-
crit dans ce que l’on appelle aujourd’hui « l’urban 
mining ».

Contrairement à l’or fraîchement extrait, l’or recyclé est 
rarement assorti d’une histoire claire. Une fois entré dans 
le flux du recyclage, il devient presque impossible de déter-
miner son origine, les conditions dans lesquelles il a été 
extrait ou s’il est lié à des conflits, à des violations des droits 
humains ou à des dommages environnementaux. Cette 
« cécité d’origine » peut masquer involontairement des pas-
sifs problématiques.

L’or recyclé est souvent perçu comme présentant une 
empreinte environnementale nettement plus faible et comme 
étant aligné avec les objectifs de l’économie circulaire. Dans 
de nombreux cas, cela est vrai, bien que le calcul des émis-
sions associées à l’or recyclé peut être complexe. En parti-
culier :

	� Les systèmes de collecte varient considérablement.

	� Les émissions liées au transport et à l’extraction primaire 
sont difficiles à estimer.

	� Le raffinage reste énergivore.

	� Le recensement des données est laborieux.

Si le recyclage de l’or est un moyen d’approvisionne-
ment de plus en plus soutenu, il ne peut à lui seul satisfaire la 
demande mondiale, et la mise en place de systèmes de col-
lecte et de traçabilité efficaces reste un défi. Pour les entre-
prises engagées dans un approvisionnement responsable, 
l’or recyclé fait donc partie de la solution, mais n’en consti-
tue pas l’unique réponse. 

C’est pourquoi un engagement et un soutien profession-
nel autour de l’ASGM reste essentiel et des initiatives comme 
Swiss Better Gold sont importantes. Elles viennent complé-
ter le recyclage en améliorant les conditions dans les com-
munautés minières artisanales et à petite échelle, en rédui-
sant les impacts environnementaux et en créant des chaînes 
d’approvisionnement responsables et traçables. Autrement 
dit, elles s’attaquent directement aux défis sociaux et envi-
ronnementaux autour des enjeux liés à l’ASGM.

Mine artisanale à ciel ouvert en Colombie © SBG
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Swiss Better Gold : une nouvelle voie pour un appro-
visionnement responsable

La Suisse joue un rôle central dans la chaîne d’approvi-
sionnement mondiale de l’or : environ 2400 tonnes d’or fin y 
sont importées chaque année. Cette position de leader est 
synonyme d’opportunités, mais aussi de responsabilités.

Pour les fabricants de montres suisses et les fournis-
seurs de composants, cette responsabilité est particulière-
ment concrète, l’origine de l’or utilisé dans les garde-temps 
faisant désormais partie intégrante des processus de dili-
gence raisonnable, du reporting ESG et des attentes des 
clients.

L’association Swiss Better Gold (SBG) figure parmi les 
initiatives les plus structurantes du secteur. Elle dépasse une 
approche standard consistant à énumérer des exigences 
ESG et s’engage activement dans l’accompagnement de la 
transformation.

Ce que fait l’initiative

Swiss Better Gold construit des chaînes d’approvision-
nement transparentes, responsables et résilientes en met-
tant en relation des producteurs ASGM responsables avec 
des affineurs suisses, des marques horlogères et joaillières 
ainsi que des institutions financières utilisant l’or dans leurs 
produits. Son action comprend notamment :

	� L’accompagnement des mineurs vers de meilleures pra-
tiques sociales, environnementales et de gouvernance 
(dits critères SBG)

	� Des audits indépendants qui contrôlent et conforment 
la mise en place de pra-
tiques minières en confor-
mité avec les critères 
sociaux, environnemen-
taux et ceux de gouver-
nance établis par la SBG

	� La garantie de la traçabi-
lité de la mine au marché

	� La facilitation de chaînes 
d’approvisionnement 
courtes et transparentes

	� L’octroi de primes d’im-
pact pour financer des 
projets sociaux et envi-
ronnementaux dans les 
communautés minières

	� La création de partena-
riats à long terme entre la 
mine et l’acheteur final

Pourquoi c’est important

Les impacts et bénéfices mutuels sont tangibles. Ils 
apportent notamment aux producteurs ASGM participants 
à Swiss Better Gold :

	� Un soutien direct pour améliorer leurs pratiques

	� Des investissements dans l’éducation, la santé et les 
infrastructures locales

	� Une meilleure inclusion des femmes et des groupes mar-
ginalisés

	� Des chaînes d’approvisionnement collaboratives et 
durables

Pour les entreprises participantes à SBG, les bénéfices 
sont :

1. L’accès à une chaîne d’approvisionnement entièrement 
traçable et responsable

Les entreprises bénéficient d’un accès direct à de l’or 
traçable, de la mine au marché, soutenu par un suivi rigou-
reux des activités sur site, tant sur le plan environnemental 
que social. Cela renforce la transparence des chaînes d’ap-
provisionnement et réduit l’exposition aux risques média-
tiques ou réglementaires. Pour l’ensemble du secteur, Swiss 
Better Gold démontre que l’approvisionnement responsable 
n’est pas seulement possible, mais qu’il est aussi économi-
quement viable et socialement transformateur.

Groupe de mineurs artisanaux au Pérou © SBG
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2. La contribution à un impact social et environnemental 
mesurable tout au long de la chaîne de valeur

En s’approvisionnant via SBG, les entreprises sou-
tiennent directement les communautés minières artisanales 
et à petite échelle, contribuant à réduire l’utilisation du mer-
cure, à améliorer les conditions de travail et à favoriser le 
développement local. La participation devient une manière 
concrète de transformer les engagements en matière de 
durabilité en impacts réels et mesurables.

3. La crédibilité renforcée et la différenciation sur le marché

L’adhésion à SBG est un signal fort de leadership en 
matière d’approvisionnement responsable. Elle permet aux 
entreprises de démontrer leur alignement avec les standards 
internationaux et de répondre à la demande croissante des 
consommateurs et investisseurs pour des matériaux sour-
cés de manière responsable.

4. Une plateforme collaborative pour un leadership sectoriel

Les membres rejoignent un réseau composé d’affineurs, 
de marques, d’institutions financières et d’experts, travail-
lant ensemble pour façonner l’avenir d’un or responsable. 
Cette collaboration ouvre des opportunités d’apprentissage, 
d’innovation et d’action collective tout au long de la chaîne 
de valeur.

Swiss Better Gold cherche toujours à établir des liens 
avec des organisations et des personnes convaincues de la 
nécessité d’un secteur aurifère plus transparent et équitable. 
Les membres de la SSC intéressés par l’organisation d’une 
session de formation dédiée à l’approvisionnement respon-
sable de l’or dans la chaîne de valeur horlogère peuvent 
manifester leur intérêt via le formulaire suivant : 

https://forms.office.com/e/9i1uJPhLRK .

Publicité

Champ aux Roses 3
CH – 1338 Ballaigues
T +41 21 843 13 10

Spécialiste du mobile et de toutes  les pièces du Rouage du mouvement  

https://forms.office.com/e/9i1uJPhLRK
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